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Préface

« Jésus-Christ est venu dans le monde pour sauver les pécheurs, dont je suis 

le premier. Mais j’ai obtenu miséricorde, afin que Jésus-Christ fasse voir en moi 

le premier toute sa longanimité, pour que je serve d’exemple à ceux qui croi-

raient en lui pour la vie éternelle » – Paul (1 Ti 1.15,16).

Jésus-Christ transforme les vies. Tout comme il a réorienté de façon remarquable la 

vie de l’apôtre Paul, le Seigneur transforme encore aujourd’hui la vie d’hommes et 

de femmes. Bill Fay, l’auteur de cette brochure, est l’une de ces personnes. Il pour-

suivait des buts personnels, lorsque le Seigneur l’a fait tomber à genoux.

Bill a décidé très tôt dans la vie qu’il serait le premier dans tout ce qu’il ferait — et 

ce, à n’importe quel prix. À l’université, il a trouvé des façons de tricher pour réus-

sir. Mais, plus important, il a appris à jouer aux jeux de hasard. En fait, ses talents 

exceptionnels de tricheur aux cartes lui ont permis de payer ses études.

Après ses études universitaires, il a obtenu un emploi dans les ventes et a rapi-

dement gravi les échelons du monde des affaires. Mais sa vie a pris une nouvelle 

dimension lorsqu’il a visité Las Vegas, la Mecque des joueurs. Il s’est fait remarquer 

par son habileté aux cartes, et il a établi des relations avec des membres importants 

de la pègre. Tout en gardant sa position dans le monde des affaires, il est devenu 

un passeur pour l’argent de la mafia dans le pays.

Bill est alors allé de ville en ville, de position en position, d’une femme à l’autre, tou-

jours à la poursuite de ses buts personnels. Il pensait avoir réussi lorsqu’il est devenu 

le PDG d’une importante firme de stimulateurs cardiaques. Il avait des limousines, 

de gros frais de représentation, la renommée, des montres Rolex, des bagues à 

diamant, et de l’or à ses mains et autour du cou. Mais au milieu de tout cet argent, 

de la puissance et de la gloire, sa vie était vide et solitaire.

Tout en gardant sa position de PDG, Bill a alors décidé d’utiliser ses capacités de 

vendeur pour mettre sur pied une autre entreprise. Il a établi l’une des plus grosses 

maisons de prostitution des États-Unis, mais cela l’a conduit à son arrestation, et 

il a été limogé de sa position de PDG. Ensuite, Bill a mis sur pied une agence de 

recrutement de cadres d’entreprises, et il a recommencé à gagner de l’argent.

Au milieu de tout cet argent, de la puissance et de la gloire,  
sa vie était vide et solitaire.

Afin de se relaxer, lorsque sa vie était mouvementée et stressante, Bill s’évadait 

de temps en temps dans un endroit du Colorado appelé Lost Valley Ranch. Il ne 

le savait pas tout d’abord, mais les membres du personnel étaient des croyants. Il 

avait pourtant remarqué qu’il y avait là quelque chose de différent.

Bill pouvait répondre du tac au tac à n’importe quel croyant qui osait l’affronter. Pour-

tant, un matin de Pâques, il a entendu quelque chose qui devait le ronger jusqu’à ce 

qu’il donne sa vie à Christ. Durant une réunion en plein air dans un champ voisin, 

un jeune homme de 22 ans a parlé de la différence qu’il y avait entre le bonheur et 

la paix intérieure. Bill a écouté avec attention, parce qu’il savait qu’il n’avait pas la 

paix intérieure. Mais lorsque le jeune homme a dit que cette paix ne pouvait venir 

que par une relation personnelle avec Jésus-Christ, Bill est remonté sur son cheval en 

marmonnant : « Je n’ai pas besoin de ces âneries dans ma vie ! » Et il s’est éloigné.

Quelque temps plus tard, Bill est entré sur un court de racquetball et y a rencontré 

un homme qui allait jouer un rôle important dans sa conversion à Christ. Le doc-

teur Paul Grant était venu jouer ce jour-là, après avoir demandé au Seigneur une 

occasion de communiquer sa foi. Les deux hommes se sont rencontrés, et Paul a 

parlé de Christ avec amour à Bill.

Il a invité Bill et sa femme Peggy à une réunion de son Église. Après la réunion, 

il les a invités chez lui. Paul et sa femme Kathie rayonnaient de leur relation avec 
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Guide de l’enseignant  
et de l’étudiant

Études bibliques de Série Découverte 

But de ces études
Les études bibliques de Série Découverte (EBSD) offrent de l’aide aux pasteurs et 

dirigeants dans le domaine de la formation de disciples et de l’enseignement aux 

nouveaux chrétiens, et ce, au moyen des livrets de Série Découverte publiées par 

Publications Chrétiennes. Les séries de EBSD utilisent la méthode de l’Étude bibli-

que inductive pour aider les chrétiens à comprendre la Bible plus clairement.

Aides éducatives
Au début de chaque étude, vous trouverez le verset clé, l’objectif, et les versets à  

mémoriser. Ces indications vous serviront de compas et de plan pour chaque 

étude.

Certains des passages bibliques clés sont cités intégralement afin d’aider les étu-

diants à porter toute leur attention sur ces passages et leur faciliter la tâche pour 

examiner et comparer les textes bibliques. Ils pourront ainsi mieux saisir le sens 

de ces textes. Nous encourageons fortement les étudiants avertis à consulter leur 

propre bible pour examiner également les autres textes des Écritures.

Comment se servir des EBSD
Études individuelles 

Lisez les pages indiquées dans le livre.•	

Examinez soigneusement toutes les questions et répondez-y.•	

Petits groupes – Discussion sur l’étude biblique
Pour maximiser le temps passé ensemble, chaque membre devrait étudier la •	

leçon avant la rencontre du groupe.

Temps de discussion recommandé : 45 à 55 minutes.•	

Invitez le groupe à discuter les questions à l’étude, en encourageant la partici-•	

pation de chacun des membres.

Le format EBSD présente une approche multidimensionnelle en quatre parties de 

l’étude biblique. Ces quatre parties forment une série de perspectives se voulant 

chaque fois plus personnalisée et plus ciblée. Les voici :

On s’y met ! Cette partie propose une question d’intérêt général pour amorcer 

la discussion (dans les petits groupes) ou pour favoriser la réflexion (dans l’étude 

personnelle). Elle est destinée à lancer le processus d’interaction au niveau le plus 

étendu et le plus général. 

On s’interroge sur le texte. Ici, l’étudiant, ou le groupe, est invité à intera-

gir à l’aide du matériel de Série Découverte qu’il a lu. En tenant compte des rensei-

gnements et des implications du livret, ces questions aident à intégrer les concepts 

importants que présentent cette partie du livret.

On fouille la Parole. Cette partie permet à l’étudiant de mettre de côté le 

matériel de Série Découverte, pour s’attaquer à une courte étude inductive de la 

Bible et de considérer le message qu’elle apporte avec autorité à notre cœur et à 

notre vie.

On creuse davantage. Cette dernière partie se présente en deux volets. 

Dans le volet Référence, l’étudiant, ou le groupe, a l’occasion d’évaluer les idées 

reçues dans la leçon par rapport au reste de la Bible, en vérifiant le texte avec 

d’autres versets. Dans le volet Réflexion, l’étudiant, ou le groupe, est mis au défi de 

mettre personnellement en pratique ce qui a été appris.

Tableau des études

Étude Sujet Passage Lecture Questions

1 Surmonter les obstacles  Mt 28.18-20 p. 7-9 p. 10-12

2 L’approche (étape 1) Col 4.2-6 p. 14-17 p. 18-19

3 Qu’en dit la Bible ? (étape 2) Ro 10.9-11 p. 20-23 p. 24-25

4 La conclusion (étape 3) Ro 6.23 p. 26-27 p. 28-29

5 Comment répondre aux objections  Mt 5.13-16 p. 30-33 p. 34-35
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Quelque temps plus tard, Bill est entré sur un court de racquetball et y a rencontré 

un homme qui allait jouer un rôle important dans sa conversion à Christ. Le doc-

teur Paul Grant était venu jouer ce jour-là, après avoir demandé au Seigneur une 

occasion de communiquer sa foi. Les deux hommes se sont rencontrés, et Paul a 

parlé de Christ avec amour à Bill.

Il a invité Bill et sa femme Peggy à une réunion de son Église. Après la réunion, 

il les a invités chez lui. Paul et sa femme Kathie rayonnaient de leur relation avec 
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Guide de l’enseignant  
et de l’étudiant
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dirigeants dans le domaine de la formation de disciples et de l’enseignement aux 

nouveaux chrétiens, et ce, au moyen des livrets de Série Découverte publiées par 

Publications Chrétiennes. Les séries de EBSD utilisent la méthode de l’Étude bibli-

que inductive pour aider les chrétiens à comprendre la Bible plus clairement.

Aides éducatives
Au début de chaque étude, vous trouverez le verset clé, l’objectif, et les versets à  

mémoriser. Ces indications vous serviront de compas et de plan pour chaque 

étude.

Certains des passages bibliques clés sont cités intégralement afin d’aider les étu-

diants à porter toute leur attention sur ces passages et leur faciliter la tâche pour 

examiner et comparer les textes bibliques. Ils pourront ainsi mieux saisir le sens 

de ces textes. Nous encourageons fortement les étudiants avertis à consulter leur 

propre bible pour examiner également les autres textes des Écritures.

Comment se servir des EBSD
Études individuelles 

Lisez les pages indiquées dans le livre.•	

Examinez soigneusement toutes les questions et répondez-y.•	

Petits groupes – Discussion sur l’étude biblique
Pour maximiser le temps passé ensemble, chaque membre devrait étudier la •	

leçon avant la rencontre du groupe.

Temps de discussion recommandé : 45 à 55 minutes.•	

Invitez le groupe à discuter les questions à l’étude, en encourageant la partici-•	

pation de chacun des membres.

Le format EBSD présente une approche multidimensionnelle en quatre parties de 

l’étude biblique. Ces quatre parties forment une série de perspectives se voulant 

chaque fois plus personnalisée et plus ciblée. Les voici :

On s’y met ! Cette partie propose une question d’intérêt général pour amorcer 

la discussion (dans les petits groupes) ou pour favoriser la réflexion (dans l’étude 

personnelle). Elle est destinée à lancer le processus d’interaction au niveau le plus 

étendu et le plus général. 

On s’interroge sur le texte. Ici, l’étudiant, ou le groupe, est invité à intera-

gir à l’aide du matériel de Série Découverte qu’il a lu. En tenant compte des rensei-

gnements et des implications du livret, ces questions aident à intégrer les concepts 

importants que présentent cette partie du livret.

On fouille la Parole. Cette partie permet à l’étudiant de mettre de côté le 

matériel de Série Découverte, pour s’attaquer à une courte étude inductive de la 

Bible et de considérer le message qu’elle apporte avec autorité à notre cœur et à 

notre vie.

On creuse davantage. Cette dernière partie se présente en deux volets. 

Dans le volet Référence, l’étudiant, ou le groupe, a l’occasion d’évaluer les idées 

reçues dans la leçon par rapport au reste de la Bible, en vérifiant le texte avec 

d’autres versets. Dans le volet Réflexion, l’étudiant, ou le groupe, est mis au défi de 

mettre personnellement en pratique ce qui a été appris.

Tableau des études

Étude Sujet Passage Lecture Questions

1 Surmonter les obstacles  Mt 28.18-20 p. 7-9 p. 10-12

2 L’approche (étape 1) Col 4.2-6 p. 14-17 p. 18-19

3 Qu’en dit la Bible ? (étape 2) Ro 10.9-11 p. 20-23 p. 24-25
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Préface
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marmonnant : « Je n’ai pas besoin de ces âneries dans ma vie ! » Et il s’est éloigné.

Quelque temps plus tard, Bill est entré sur un court de racquetball et y a rencontré 

un homme qui allait jouer un rôle important dans sa conversion à Christ. Le doc-

teur Paul Grant était venu jouer ce jour-là, après avoir demandé au Seigneur une 

occasion de communiquer sa foi. Les deux hommes se sont rencontrés, et Paul a 

parlé de Christ avec amour à Bill.

Il a invité Bill et sa femme Peggy à une réunion de son Église. Après la réunion, 

il les a invités chez lui. Paul et sa femme Kathie rayonnaient de leur relation avec 
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Jésus. Bien que leur témoignage ait touché Bill, celui-ci n’était pas prêt à donner 

sa vie à Christ.

Toujours en liberté surveillée, à cause de sa dernière inculpation, Bill a été pris dans 

une descente de police. Après un week-end en prison et le dépôt d’une caution de 

250 000 $, il a vécu une crise. Il est resté chez lui, à pleurer pendant deux jours. Toute 

la douleur qu’il avait en lui a alors fait surface. Il a pensé à y échapper par la drogue, 

l’alcool, ou même le suicide. Grâce à Dieu, il n’a choisi aucune de ces solutions.

La femme de Bill a suggéré qu’il appelle le pasteur qui les avait mariés. Après un 

moment d’hésitation, il a finalement pris le combiné. Ce qu’il avait entendu au 

ranch cinq ans auparavant lui était revenu à l’esprit. Il a dit au pasteur qu’il désirait 

la paix intérieure. Le jour suivant, il a parcouru 140 km pour aller à une petite 

église de campagne. À genoux, sur le plancher poussiéreux, il a fait la connais-

sance personnelle de Jésus-Christ. C’était le 4 mars 1981. Lorsqu’il est ressorti de 

cette église, il n’était plus le même homme.

« Je demande à Dieu que la communion qui te lie à nous par la foi 
produise une meilleure connaissance de tous les biens que nous 
avons dans notre vie avec le Christ. » — Philémon 6 (Français courant)

Il est rentré chez lui et a comparu en justice, mais l’accusation a été rejetée. En quit-

tant le palais de justice, il s’est juré qu’il ne mettrait plus jamais les pieds dans une 

prison. Mais Dieu avait d’autres plans pour lui. Pendant les années qui ont suivi, il 

a visité des prisonniers pour leur parler de Jésus-Christ.

Depuis ce temps-là, Bill a communiqué sa foi à des gens de tous les milieux et il a ensei-

gné à beaucoup d’autres à faire de même. Mais selon les paroles mêmes de Bill : « Le 

plus grand miracle n’est pas le changement dans ce que je fais, mais le changement 

dans ce que je suis. La poursuite de la puissance, de l’argent et des femmes a été rem-

placée par celle des vertus que je méprisais autrefois : l’amour, l’honnêteté, la loyauté, 

le sacrifice de soi, la discipline personnelle, l’humilité, la foi, la patience et la persévé-

rance. Et parce que je sais que la seule vie qui vaille la peine d’être vécue est celle qui 

l’est pour Christ, j’ai choisi comme vocation de présenter Christ aux autres. »

Dans les pages qui suivent, Bill explique comment il communique sa foi avec 

confiance, et comment vous pouvez le faire vous aussi. — L’équipe de rédaction
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Vous est-il arrivé de vouloir présenter l’Évangile à quelqu’un, mais de vous être 

finalement dégonflé ? Lorsque je pose cette question dans une église, même le 

pasteur lève la main. La crainte est une réaction tout à fait normale.

Qu’est-ce qui nous retient de communiquer notre foi ? Durant un séminaire, on 

m’a donné les réponses suivantes :

Je ne suis pas certain des passages bibliques à utiliser.•	

J’ai peur de me faire rejeter.•	

Je ne sais pas comment entamer une conversation sur les choses  •	

spirituelles.

Je ne suis pas convaincu que le Seigneur utilisera mes paroles.•	

Je ne peux même pas imaginer qu’on soit intéressé à ce que j’ai à dire.•	

Nous allons traiter plus loin de la façon de s’y prendre, mais nous devons d’abord 

être au clair sur notre rôle et sur l’attitude que nous devons adopter.

Nous devons nous débarrasser de l’idée de « gagner » les gens. Ils ne mettent pas 

leur foi en Christ parce que nous avons utilisé la bonne méthode pour les « faire » 

croire. Si nous avons « gagné » quelqu’un à Christ, il est bien probable qu’il ne soit 

pas sauvé du tout. Un jour, un homme ivre a abordé D.L. Moody, le grand évan-

géliste nord-américain, dans le tramway, et lui a dit : « Monsieur Moody, je suis un 

de vos convertis. » Moody a aussitôt répliqué : « En effet ! Si vous étiez un converti 

du Seigneur, vous ne seriez pas dans cet état-là ! »
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J’ai alors vu dix pour cent de ces rescapés s’activer à faire des cordes et des échel-

les, et se tenir sur le bord, essayant de tirer les autres sur le rocher. Mais quatre-

vingt-dix pour cent des rescapés s’affairaient dans leur jardin, écoutant leur musi-

que, travaillant et s’occupant d’eux-mêmes. Ils faisaient également beaucoup de 

réunions où ils discutaient des façons de sortir d’autres personnes de l’eau — mais 

ils ne le faisaient pas.

La pensée qui me revenait constamment à l’esprit durant mon rêve, c’était : « Est-ce 

que ces gens oublient qu’il n’y a pas si longtemps eux-mêmes étaient sur le point 

de se noyer ? »

Mais les actions d’un petit groupe de personnes, qui semblaient être les conduc-

teurs, me dérangeaient encore plus. Ils s’activaient à essayer de monter plus haut 

sur le rocher. On aurait dit qu’ils ne voulaient pas aller près du bord parce que 

c’était trop dangereux. C’est là qu’étaient tous les morts, les blessés, les perdus. 

Mais ceux qui formaient ce groupe se rassemblait sur les plus hautes parties du 

rocher dans une fausse sécurité. Pourtant, ils entendaient tous une voix qui disait : 

« Venez ! Aidez-moi ! »

Sommes-nous prêts à prendre des risques ?
Le rocher de mon rêve était la croix du calvaire. La voix qu’on entendait était celle 

de Jésus-Christ, qui nous appelle tous à lui obéir. Une seule question compte : 

Allons-nous répondre à son appel ? Allons-nous être différents ? Allons-nous écou-

ter la voix et prendre le risque de parler pour en sauver d’autres ?

Si vous êtes prêt à répondre « oui », faites cette prière maintenant :Seigneur, fais 

de moi ton serviteur obéissant. J’ai eu tort de me taire. Chaque jour, à chaque 

moment, je veux faire l’effort de te présenter à d’autres.

Rappelez-vous :
 La réussite, ce n’est pas d’amener quelqu’un à Christ. La réussite, c’est de vivre une 

vie chrétienne, d’annoncer l’Évangile et de compter sur Dieu pour les résultats.

Termes
	 Clés

Chrétien : quelqu’un qui a personnellement accepté le don gratuit du salut 

offert par Jésus-Christ.

Ciel : l’endroit où Dieu est présent, et la demeure éternelle de ceux qui ont 

accepté le pardon.

Enfer : lieu de jugement éternel de tous ceux qui ont rejeté Christ.

Évangile : la vérité au sujet de la vie, de la mort et de la résurrection de Jésus-

Christ, et sur ce qu’il a fait pour nous à la croix.

Évangélisation : processus qui consiste à parler aux autres de Jésus et de ce 

qu’il a fait pour eux.

Foi : confiance, dépendance totale envers quelqu’un pour qu’il fasse quelque 

chose pour nous. Pour échapper au châtiment du péché, nous devons mettre 

notre foi en Jésus-Christ.

Jésus-Christ : deuxième Personne de la Trinité divine qui s’est incarnée pour 

payer la peine de notre péché et restaurer notre relation avec Dieu.

Naître de nouveau : recevoir de Christ une nouvelle vie spirituelle ; devenir un 

enfant de Dieu (voir Jean 3).

Pardon : libération du châtiment que nous méritons à cause de nos péchés.

Paix intérieure : sentiment intérieur de joie et de contentement que partagent 

ceux qui sont réconciliés avec Dieu.

Péché : toute violation des commandements de Dieu.

Salut : œuvre par laquelle Dieu sauve un pécheur sur la route de l’enfer, et lui 

fait la grâce du pardon à cause de ce que Christ a accompli à la croix.

Vie éternelle : l’état de ceux qui sont réconciliés avec Dieu, et l’existence 

éternelle auprès de lui.
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Salut : œuvre par laquelle Dieu sauve un pécheur sur la route de l’enfer, et lui 

fait la grâce du pardon à cause de ce que Christ a accompli à la croix.

Vie éternelle : l’état de ceux qui sont réconciliés avec Dieu, et l’existence 

éternelle auprès de lui.
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J’ai alors vu dix pour cent de ces rescapés s’activer à faire des cordes et des échel-

les, et se tenir sur le bord, essayant de tirer les autres sur le rocher. Mais quatre-

vingt-dix pour cent des rescapés s’affairaient dans leur jardin, écoutant leur musi-

que, travaillant et s’occupant d’eux-mêmes. Ils faisaient également beaucoup de 

réunions où ils discutaient des façons de sortir d’autres personnes de l’eau — mais 

ils ne le faisaient pas.

La pensée qui me revenait constamment à l’esprit durant mon rêve, c’était : « Est-ce 

que ces gens oublient qu’il n’y a pas si longtemps eux-mêmes étaient sur le point 

de se noyer ? »

Mais les actions d’un petit groupe de personnes, qui semblaient être les conduc-

teurs, me dérangeaient encore plus. Ils s’activaient à essayer de monter plus haut 

sur le rocher. On aurait dit qu’ils ne voulaient pas aller près du bord parce que 

c’était trop dangereux. C’est là qu’étaient tous les morts, les blessés, les perdus. 

Mais ceux qui formaient ce groupe se rassemblait sur les plus hautes parties du 

rocher dans une fausse sécurité. Pourtant, ils entendaient tous une voix qui disait : 

« Venez ! Aidez-moi ! »

Sommes-nous prêts à prendre des risques ?
Le rocher de mon rêve était la croix du calvaire. La voix qu’on entendait était celle 

de Jésus-Christ, qui nous appelle tous à lui obéir. Une seule question compte : 

Allons-nous répondre à son appel ? Allons-nous être différents ? Allons-nous écou-

ter la voix et prendre le risque de parler pour en sauver d’autres ?

Si vous êtes prêt à répondre « oui », faites cette prière maintenant :Seigneur, fais 

de moi ton serviteur obéissant. J’ai eu tort de me taire. Chaque jour, à chaque 

moment, je veux faire l’effort de te présenter à d’autres.

Rappelez-vous :
 La réussite, ce n’est pas d’amener quelqu’un à Christ. La réussite, c’est de vivre une 

vie chrétienne, d’annoncer l’Évangile et de compter sur Dieu pour les résultats.

Termes
	 Clés

Chrétien : quelqu’un qui a personnellement accepté le don gratuit du salut 

offert par Jésus-Christ.

Ciel : l’endroit où Dieu est présent, et la demeure éternelle de ceux qui ont 

accepté le pardon.

Enfer : lieu de jugement éternel de tous ceux qui ont rejeté Christ.

Évangile : la vérité au sujet de la vie, de la mort et de la résurrection de Jésus-

Christ, et sur ce qu’il a fait pour nous à la croix.

Évangélisation : processus qui consiste à parler aux autres de Jésus et de ce 

qu’il a fait pour eux.

Foi : confiance, dépendance totale envers quelqu’un pour qu’il fasse quelque 

chose pour nous. Pour échapper au châtiment du péché, nous devons mettre 

notre foi en Jésus-Christ.

Jésus-Christ : deuxième Personne de la Trinité divine qui s’est incarnée pour 

payer la peine de notre péché et restaurer notre relation avec Dieu.

Naître de nouveau : recevoir de Christ une nouvelle vie spirituelle ; devenir un 

enfant de Dieu (voir Jean 3).

Pardon : libération du châtiment que nous méritons à cause de nos péchés.

Paix intérieure : sentiment intérieur de joie et de contentement que partagent 

ceux qui sont réconciliés avec Dieu.

Péché : toute violation des commandements de Dieu.

Salut : œuvre par laquelle Dieu sauve un pécheur sur la route de l’enfer, et lui 

fait la grâce du pardon à cause de ce que Christ a accompli à la croix.

Vie éternelle : l’état de ceux qui sont réconciliés avec Dieu, et l’existence 

éternelle auprès de lui.
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Jésus. Bien que leur témoignage ait touché Bill, celui-ci n’était pas prêt à donner 

sa vie à Christ.

Toujours en liberté surveillée, à cause de sa dernière inculpation, Bill a été pris dans 

une descente de police. Après un week-end en prison et le dépôt d’une caution de 

250 000 $, il a vécu une crise. Il est resté chez lui, à pleurer pendant deux jours. Toute 

la douleur qu’il avait en lui a alors fait surface. Il a pensé à y échapper par la drogue, 

l’alcool, ou même le suicide. Grâce à Dieu, il n’a choisi aucune de ces solutions.

La femme de Bill a suggéré qu’il appelle le pasteur qui les avait mariés. Après un 

moment d’hésitation, il a finalement pris le combiné. Ce qu’il avait entendu au 

ranch cinq ans auparavant lui était revenu à l’esprit. Il a dit au pasteur qu’il désirait 

la paix intérieure. Le jour suivant, il a parcouru 140 km pour aller à une petite 

église de campagne. À genoux, sur le plancher poussiéreux, il a fait la connais-

sance personnelle de Jésus-Christ. C’était le 4 mars 1981. Lorsqu’il est ressorti de 

cette église, il n’était plus le même homme.

« Je demande à Dieu que la communion qui te lie à nous par la foi 
produise une meilleure connaissance de tous les biens que nous 
avons dans notre vie avec le Christ. » — Philémon 6 (Français courant)

Il est rentré chez lui et a comparu en justice, mais l’accusation a été rejetée. En quit-

tant le palais de justice, il s’est juré qu’il ne mettrait plus jamais les pieds dans une 

prison. Mais Dieu avait d’autres plans pour lui. Pendant les années qui ont suivi, il 

a visité des prisonniers pour leur parler de Jésus-Christ.

Depuis ce temps-là, Bill a communiqué sa foi à des gens de tous les milieux et il a ensei-

gné à beaucoup d’autres à faire de même. Mais selon les paroles mêmes de Bill : « Le 

plus grand miracle n’est pas le changement dans ce que je fais, mais le changement 

dans ce que je suis. La poursuite de la puissance, de l’argent et des femmes a été rem-

placée par celle des vertus que je méprisais autrefois : l’amour, l’honnêteté, la loyauté, 

le sacrifice de soi, la discipline personnelle, l’humilité, la foi, la patience et la persévé-

rance. Et parce que je sais que la seule vie qui vaille la peine d’être vécue est celle qui 

l’est pour Christ, j’ai choisi comme vocation de présenter Christ aux autres. »

Dans les pages qui suivent, Bill explique comment il communique sa foi avec 

confiance, et comment vous pouvez le faire vous aussi. — L’équipe de rédaction
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Vous est-il arrivé de vouloir présenter l’Évangile à quelqu’un, mais de vous être 

finalement dégonflé ? Lorsque je pose cette question dans une église, même le 

pasteur lève la main. La crainte est une réaction tout à fait normale.

Qu’est-ce qui nous retient de communiquer notre foi ? Durant un séminaire, on 

m’a donné les réponses suivantes :

Je ne suis pas certain des passages bibliques à utiliser.•	

J’ai peur de me faire rejeter.•	

Je ne sais pas comment entamer une conversation sur les choses  •	

spirituelles.

Je ne suis pas convaincu que le Seigneur utilisera mes paroles.•	

Je ne peux même pas imaginer qu’on soit intéressé à ce que j’ai à dire.•	

Nous allons traiter plus loin de la façon de s’y prendre, mais nous devons d’abord 

être au clair sur notre rôle et sur l’attitude que nous devons adopter.

Nous devons nous débarrasser de l’idée de « gagner » les gens. Ils ne mettent pas 

leur foi en Christ parce que nous avons utilisé la bonne méthode pour les « faire » 

croire. Si nous avons « gagné » quelqu’un à Christ, il est bien probable qu’il ne soit 

pas sauvé du tout. Un jour, un homme ivre a abordé D.L. Moody, le grand évan-

géliste nord-américain, dans le tramway, et lui a dit : « Monsieur Moody, je suis un 

de vos convertis. » Moody a aussitôt répliqué : « En effet ! Si vous étiez un converti 

du Seigneur, vous ne seriez pas dans cet état-là ! »
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du Seigneur, vous ne seriez pas dans cet état-là ! »
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Nous devons également comprendre que le Seigneur mesure notre réussite à la 

fidélité avec laquelle nous communiquons notre foi et vivons notre vie chrétienne. 

Il ne la mesure pas au nombre de personnes que nous amenons à Jésus-Christ. Ce 

qu’il attend de nous, c’est la fidélité.

La réussite, ce n’est pas d’amener quelqu’un à Christ.  
La réussite, c’est de vivre une vie chrétienne, d’annoncer  

l’Évangile et de compter sur Dieu pour les résultats.

Mais le fait demeure que nous n’aimons pas échouer ni nous faire rejeter. Il n’existe 

pas de sentiment plus profond que celui-là. Cela nous fait mal. Nous devons cepen-

dant nous rappeler que ce n’est pas nous que les gens rejettent : ils rejettent l’Évan-

gile, ils rejettent Jésus. Nous avons parfois l’impression que c’est nous qu’ils rejettent, 

mais nous devons nous débarrasser du désir de produire des conversions. Jésus a 

bien dit : « Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire » (Jn 6.44).

L’apôtre Paul a écrit aux chrétiens de Corinthe : « J’étais auprès de vous dans un 

état de faiblesse, de crainte et de grand tremblement » (1 Co 2.3). Mais cela ne l’a 

pas arrêté. En fait, c’est ce « froussard » qui a écrit la majeure partie du Nouveau 

Testament.

Dieu comprend que nous puissions avoir peur. Mais cela ne nous donne pas d’ex-

cuses pour ne pas parler de Christ aux autres, parce que c’est dans notre faiblesse 

que sa puissance s’accomplit (2 Co 12.9).

J’appréhende chaque visite que j’ai à faire à l’hôpital. C’est un endroit que je n’aime 

pas. Mais cela ne me dispense pas d’aller visiter ceux qui y sont et que le Seigneur a 

placés sur mon chemin. Il faut que j’y aille — que cela me plaise ou non.

Rappelez-vous Moïse. Il bégayait. De nos jours, il n’aurait certainement pas pu 

percer à la télévision. Dieu choisit les choses faibles du monde pour confondre les 

puissants et les sages. Il est certain que je suis parmi les faibles.

Finalement, si vous craignez que la personne à qui vous pensez présenter l’Évan-

gile soit un cas impossible, faites confiance à Dieu : il est le Dieu de l’impossible. 

Dans la communication de notre foi, il est important que nous nous rappelions 

quel est notre rôle et quel est celui de Dieu.

Notre rôle :
« Jésus, s’étant approché, leur parla ainsi : Tout pouvoir m’a été donné •	

dans le ciel et sur la terre. Allez (donc)1, et faites de toutes les nations 

des disciples » (Mt 28.18,19).

« Nous faisons donc les fonctions d’ambassadeurs pour Christ, comme si •	

Dieu exhortait par nous » (2 Co 5.20).

Le rôle de Dieu :
« Ce n’est ni par la puissance, ni par la force, mais c’est par mon Esprit, •	

dit l’Éternel des armées » (Za 4.6).

« Et ma parole et ma prédication ne reposaient pas sur les discours  •	

persuasifs de la sagesse, mais sur une démonstration d’Esprit et de  

puissance » (1 Co 2.4).

« Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire » •	

(Jn 6.44).

« Nul ne peut venir à moi, si cela ne lui a été donné par le Père » •	

(Jn 6.65).
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CONCLUSION

    Un Défi

	 Personnel
Nous sommes entourés de gens qui sont spirituellement morts. Il y a parmi nos 

compagnons de travail, nos voisins, et même les membres de notre propre famille, 

des personnes qui ne sont pas nées de nouveau, qui n’ont pas de relation avec 

Jésus-Christ.

Étant évangéliste, je voyage beaucoup. Je vois des Églises dont les programmes et 

les activités ont très peu à voir avec la conversion des âmes à Jésus-Christ. Je pense 

que l’Église d’aujourd’hui doit se poser certaines questions cruciales.

Quelques questions cruciales
Combien parmi nous ont-ils amené quelqu’un à Jésus-Christ ? Croyons-nous 

vraiment que si quelqu’un n’est pas né de nouveau il est damné  ? Avons-nous 

conscience de l’urgence de la situation ? J’ai peur pour nous tous. Je crains que, 

lorsque nous paraîtrons devant le Dieu vivant et saint, nous ne soyons humiliés 

parce que nous aurons si misérablement manqué d’accomplir le grand mandat.

Vous êtes nécessaire
Sur 100 personnes qui se convertissent, il n’y en a que 15 qui ont connu Christ 

suite à un événement comme une réunion d’évangélisation. Les 85 autres sont 

venues à Christ par le moyen d’un témoignage personnel. Voilà à quel point il est 

important que nous parlions de Christ autour de nous.

Si vous ne l’avez jamais fait, vous péchez par votre silence. Peut-être pensez-vous 

que votre effort n’est pas bien important. Vous avez tort. Écoutez cette histoire. 

Après une réunion d’Église, pour une raison connue de lui seul, un diacre a mis de 

côté une fiche remplie par quelqu’un qui demandait qu’on lui rende visite. Dans le 

courant de la semaine, le président Kennedy a été assassiné. Lorsque le diacre est 

retourné à son bureau le mardi suivant et qu’il a regardé ses fiches, il s’est aperçu 

avec effarement que le nom sur la fiche en question était celui de Lee Harvey 

Oswald, l’homme qui avait assassiné le président.

Combien parmi nous ont-ils amené quelqu’un à Jésus-Christ ?

Des excuses
Les chrétiens d’aujourd’hui ont tendance à compter sur quelqu’un d’autre  

pour évangéliser. Nos excuses habituelles sont : « Je suis trop occupé ! » « C’est le 

travail du pasteur ! » « Je n’ai pas le don d’évangéliste ! » Nous trouvons excuse 

après excuse.

Lorsque Pierre a renié Jésus trois fois, il a affirmé qu’il ne le connaissait pas. Nous 

n’aurions pas l’audace de faire la même chose. Pourtant, d’une autre façon, c’est ce 

que nous faisons : nous renions Jésus-Christ par nos excuses et notre silence.

Combien d’entre nous communiquent leur foi ?
Je veux vous poser une question très importante. Au cours de cette année, avez-

vous parcouru les Écritures avec quelqu’un qui n’était pas sauvé pour lui montrer 

comment naître de nouveau ? Je n’ai jamais trouvé d’Église où plus de dix pour 

cent des gens indiquaient qu’ils avaient communiqué leur foi durant l’année écou-

lée. Que Dieu nous pardonne !

C’est très sérieux ! Tous ceux qui ne sont pas nés de nouveau, qui n’ont pas de 

relation avec Christ, sont en route pour l’enfer — les tourments éternels, les ténè-

bres, les grincements de dents. Il est urgent de communiquer notre foi. Pourtant 

beaucoup d’entre nous n’en parlent pas. Je n’y comprends rien.

Un rêve
J’ai rêvé d’un océan rempli de gens qui se noyaient. Il y avait un rocher qui sortait 

de l’eau. Quelques personnes ont réussi à s’y refugier.

Il est urgent de communiquer notre foi. Pourtant beaucoup  
d’entre nous n’en parlent pas. Je n’y comprends rien.
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La réussite, ce n’est pas d’amener quelqu’un à Christ.  
La réussite, c’est de vivre une vie chrétienne, d’annoncer  
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Mais le fait demeure que nous n’aimons pas échouer ni nous faire rejeter. Il n’existe 

pas de sentiment plus profond que celui-là. Cela nous fait mal. Nous devons cepen-

dant nous rappeler que ce n’est pas nous que les gens rejettent : ils rejettent l’Évan-

gile, ils rejettent Jésus. Nous avons parfois l’impression que c’est nous qu’ils rejettent, 

mais nous devons nous débarrasser du désir de produire des conversions. Jésus a 

bien dit : « Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire » (Jn 6.44).

L’apôtre Paul a écrit aux chrétiens de Corinthe : « J’étais auprès de vous dans un 

état de faiblesse, de crainte et de grand tremblement » (1 Co 2.3). Mais cela ne l’a 

pas arrêté. En fait, c’est ce « froussard » qui a écrit la majeure partie du Nouveau 

Testament.

Dieu comprend que nous puissions avoir peur. Mais cela ne nous donne pas d’ex-

cuses pour ne pas parler de Christ aux autres, parce que c’est dans notre faiblesse 

que sa puissance s’accomplit (2 Co 12.9).

J’appréhende chaque visite que j’ai à faire à l’hôpital. C’est un endroit que je n’aime 

pas. Mais cela ne me dispense pas d’aller visiter ceux qui y sont et que le Seigneur a 

placés sur mon chemin. Il faut que j’y aille — que cela me plaise ou non.

Rappelez-vous Moïse. Il bégayait. De nos jours, il n’aurait certainement pas pu 

percer à la télévision. Dieu choisit les choses faibles du monde pour confondre les 

puissants et les sages. Il est certain que je suis parmi les faibles.

Finalement, si vous craignez que la personne à qui vous pensez présenter l’Évan-

gile soit un cas impossible, faites confiance à Dieu : il est le Dieu de l’impossible. 

Dans la communication de notre foi, il est important que nous nous rappelions 

quel est notre rôle et quel est celui de Dieu.

Notre rôle :
« Jésus, s’étant approché, leur parla ainsi : Tout pouvoir m’a été donné •	

dans le ciel et sur la terre. Allez (donc)1, et faites de toutes les nations 

des disciples » (Mt 28.18,19).

« Nous faisons donc les fonctions d’ambassadeurs pour Christ, comme si •	

Dieu exhortait par nous » (2 Co 5.20).

Le rôle de Dieu :
« Ce n’est ni par la puissance, ni par la force, mais c’est par mon Esprit, •	

dit l’Éternel des armées » (Za 4.6).

« Et ma parole et ma prédication ne reposaient pas sur les discours  •	

persuasifs de la sagesse, mais sur une démonstration d’Esprit et de  

puissance » (1 Co 2.4).

« Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire » •	

(Jn 6.44).

« Nul ne peut venir à moi, si cela ne lui a été donné par le Père » •	

(Jn 6.65).

36 37

CONCLUSION

    Un Défi

	 Personnel
Nous sommes entourés de gens qui sont spirituellement morts. Il y a parmi nos 

compagnons de travail, nos voisins, et même les membres de notre propre famille, 

des personnes qui ne sont pas nées de nouveau, qui n’ont pas de relation avec 

Jésus-Christ.

Étant évangéliste, je voyage beaucoup. Je vois des Églises dont les programmes et 

les activités ont très peu à voir avec la conversion des âmes à Jésus-Christ. Je pense 

que l’Église d’aujourd’hui doit se poser certaines questions cruciales.

Quelques questions cruciales
Combien parmi nous ont-ils amené quelqu’un à Jésus-Christ ? Croyons-nous 

vraiment que si quelqu’un n’est pas né de nouveau il est damné  ? Avons-nous 

conscience de l’urgence de la situation ? J’ai peur pour nous tous. Je crains que, 

lorsque nous paraîtrons devant le Dieu vivant et saint, nous ne soyons humiliés 

parce que nous aurons si misérablement manqué d’accomplir le grand mandat.

Vous êtes nécessaire
Sur 100 personnes qui se convertissent, il n’y en a que 15 qui ont connu Christ 

suite à un événement comme une réunion d’évangélisation. Les 85 autres sont 

venues à Christ par le moyen d’un témoignage personnel. Voilà à quel point il est 

important que nous parlions de Christ autour de nous.

Si vous ne l’avez jamais fait, vous péchez par votre silence. Peut-être pensez-vous 

que votre effort n’est pas bien important. Vous avez tort. Écoutez cette histoire. 

Après une réunion d’Église, pour une raison connue de lui seul, un diacre a mis de 

côté une fiche remplie par quelqu’un qui demandait qu’on lui rende visite. Dans le 

courant de la semaine, le président Kennedy a été assassiné. Lorsque le diacre est 

retourné à son bureau le mardi suivant et qu’il a regardé ses fiches, il s’est aperçu 

avec effarement que le nom sur la fiche en question était celui de Lee Harvey 

Oswald, l’homme qui avait assassiné le président.

Combien parmi nous ont-ils amené quelqu’un à Jésus-Christ ?

Des excuses
Les chrétiens d’aujourd’hui ont tendance à compter sur quelqu’un d’autre  

pour évangéliser. Nos excuses habituelles sont : « Je suis trop occupé ! » « C’est le 

travail du pasteur ! » « Je n’ai pas le don d’évangéliste ! » Nous trouvons excuse 

après excuse.

Lorsque Pierre a renié Jésus trois fois, il a affirmé qu’il ne le connaissait pas. Nous 

n’aurions pas l’audace de faire la même chose. Pourtant, d’une autre façon, c’est ce 

que nous faisons : nous renions Jésus-Christ par nos excuses et notre silence.

Combien d’entre nous communiquent leur foi ?
Je veux vous poser une question très importante. Au cours de cette année, avez-

vous parcouru les Écritures avec quelqu’un qui n’était pas sauvé pour lui montrer 

comment naître de nouveau ? Je n’ai jamais trouvé d’Église où plus de dix pour 

cent des gens indiquaient qu’ils avaient communiqué leur foi durant l’année écou-

lée. Que Dieu nous pardonne !

C’est très sérieux ! Tous ceux qui ne sont pas nés de nouveau, qui n’ont pas de 

relation avec Christ, sont en route pour l’enfer — les tourments éternels, les ténè-

bres, les grincements de dents. Il est urgent de communiquer notre foi. Pourtant 

beaucoup d’entre nous n’en parlent pas. Je n’y comprends rien.

Un rêve
J’ai rêvé d’un océan rempli de gens qui se noyaient. Il y avait un rocher qui sortait 

de l’eau. Quelques personnes ont réussi à s’y refugier.

Il est urgent de communiquer notre foi. Pourtant beaucoup  
d’entre nous n’en parlent pas. Je n’y comprends rien.
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